
Les Molliers, un hameau bien tranquille 

   

Quand on vient du col de Boubon, il faut cheminer pendant un long moment sur une petite route 

moussue et viroleuse avant de découvrir les quelques maisons de pierre du hameau des Molliers, qui 

domine la vallée de Tramayes. 

Pittoresque endroit pour qui aime la nature sauvage et aussi le silence, car il n’y a plus grand monde 

aux Molliers. Pourtant, en 1830, la vie était intense et on comptait 200 personnes réunies en 40 

foyers, plus qu’au village de Cenves. Mais en 1860, on ne dénombrait plus qu’une trentaine 

d’habitants pratiquant une culture vivrière et n’achetant à l’extérieur que le sel et le sucre.  

L’huile était extraite des graines de colza, on cultivait des pommes de terre et autres légumes de 

base comme les carottes ou les petits pois. La viande provenait principalement de l’élevage des 

porcs, on mangeait aussi de la volaille et du bœuf dans les grandes occasions. 

L’hiver était rude, on filait la laine des moutons pour confectionner pulls et chaussettes. 

On peut déplorer la présence de quelques habitations délabrées dans ce bel endroit, mais la 

campagne ne peut pas toujours ressembler à ce que l’on espère, comme ces villages dans certaines 

de nos régions,  façon maquettes grandeur nature. Parfois, un peu de laisser aller peut participer au 

charme de l’endroit… 

Il y a deux ans, Jérémy Parrot implantait aux Molliers son entreprise d’éco pâturage, une activité bien 

dans l’air de ce temps qui se veut respectueux de l’environnement. 

Un peu de dynamisme dans ce village si tranquille et peut-être le début d’un renouveau… 

     

Jean Bugnano 


